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1 ,, Introduct-ion, 
I n 1  Le conplexe S.dai1mosm. 

L o r s  de nos précédents rapports (Quillévéré et Fendriez, 1972, 
Quillévéré, 1974), nous avons présenté le problème posé par la ddcou- 
verte dwun complexe Simulium damosum, nous en avons également fait 
lPhistorique, Rappelons brièvement ici que Simulium damosum est le 
seul vecteur de lfonchocercose humaine en Afrique Occidentale, 8. ce 
titre il est primordial de connaître la composition exacte du complexe 
ainsi que les retombées écologiques, biologiques et épidémiologiques 
des différences chromosomiques observées, 

Les seules études menées jusqupB présent sur la cytotaxonomie 
de Sodamnosum s.1, lgont ét6 au Canada ou en Afrique de 19est par 
luéquipe Dunbar-Vajime (1966, 1969, 1971, 1972). Il était donc urgent 
que ces mêmes études soient faites en Afrique de lQouest sur l e  ter- 
rain meme oÛ sévit le plus gravement l'endémie onchocerquienne. Nous 
avons entarné ce travail en 1972 au sein dsune équipe spécialisée de- 
puis de noiiibreuses années dans lg6tude bioécologique de Sadamnosum 
s.1. et dans la transmission de lfonchocercose. La mise en place dvun 
vaste programme de lutte contre le vecteur de lPonchocercose vient 
relancer B point noimné les recherches fondamentales et appliquées né- 
cessaires & une meilleure connaissance et donc B un meilleur contrÔle 
de S,damnoswn s,l. . 

1.2, But du travail, 

Les r6sultats publiés jusquvB présent quoique fort intéres- 
sants (Dunbar, 1966, 1969, Dunbar et Vajime 1971, 1972) ne perinettent 
pas duidentifier les cytotypes Ouest Africains. En effet 7 cytotypes 
ont 6th décrits jusquo& présent en Afrique Occidentale mais seulement 
deux "idiograimlesPP9 ceux de Nile et Bandama, ont été publiés. Ces 

'PidiogranmiesQP sont peu précis les chromosomes y étant représentés sous 
forme t r è s  schématique sans aucune indication des bandes (voir figure 
No 9 ) *  Nous avons donc établi des cartes détaillées des diverses in- 
versions permettant d*identifier les cytotypes Ouest Africains .& ltex- 
ceptiovl de Diéguera dont seuls 7 spécimens ont été récoltés au N a l i  
occidental. Bn c e  qui concerne la répartition des diffêrents cytotypes 
nous avons dans la zone considérée (C6te dvIvoire, Sud !dali et Sud 
Haute-Volta) étudié B nouveau 12 gîtes déjà connus du point de vue 
cytotaxonomique, ce qui nous a permis de différencier les 6 cytotypes 
présents dans notre zone df&hade (Nile - Sirba - Bandama - Soubré - 
Bille - Yah). Nous avons alors pu identifier les cytotypes pr6sents 

o o / *  



- 4 -  

dans 30 gîtes préirimginaux non encore étudiés du point de vue cyto- 
taxonomique. Nous pensons avoir dvici fin 1974 unecouverture satisfai- 
sante en ce qui concerne la répartition des cytotypes en Côte dgIvoire. 
Nous passerons alors 
différents membres du coriiplexe . lOQtude bioécologique et épidémiologique des 

2. Les cartes chromosomiques. 
2.1, Techniques duétude. 

Nos techniques dO6tude ont été d4crites prêcédemment (Quil- 
lévé_ré et Pendriez 1972). En r6sum6 l e s  larves de Sodainnosum s , lo  
sont fixées vivantes sur le terrain dans un mélange fixateur compre- 
nant 3 parties dPalcool absolu, 1 partie de chloroforme e t  1 partie 
dOacide acétique cristallisable (Carnoy modifié). Les larves fixées 
sont conservées å basse température ( O o  à 5 O  C), Les meilleures pr6- 
parations sont obtenues avec des larves frafchement fixées du 581~~2 
ou 6ème stade. La coloration de Feulgen donne l e s  ineilleurs résultats 
mais en raison de la longueur des manipulations e l l e  peut etre rem- 
placée par la coloration à lgorcéine acéto-lactique en travail de 
routine. Le montage définitif se fait au Neutral. Les observations 
et les photographies des chromosomes se font en contraste de phase, 
qui donne des résultats nettement supérieurs à ceux obtenus en fond 
clair. Les agrandisseiaents photographiques et les dessins réalisés 
k la chambre claire servent B lv6tablissement des cartes chromosoini- 
ques . 

2-2, Caryotype de Simulium damnosum s.1, 

Simulium damnosum s.1, possède trois paires dc chroinosoms . 
L e s  chromosomes géants des glandes séricigènes sont polythiques; 
nous observons seulerrìent trois chromosomes chacun étant en r6alit6 
composé de chromosones homologues accolés. Ces chroillosolaes homologues 
sont issus des deux chroaosoiíics homologues initiaux et en ce qui con- 
cerne leétude des inversions chromosomiques tout se passe cornz.ne si 
nous avions sculefiient deux chrorizosomes homologues appariés dans cha- 
que FPChromosoriie géantvP ., 

Les trois chrornosoiîies géants de Siinulium damnosum sont aisé- 
ment diffkrenciables, Le chrorliosone I est le plus long et représen- 
te 42% de la longueur additionnée des trois chromosomes, Il possède 
un centromère (C) très visiblc situé en son milieu, formant une zone 
élargie B chromatine diffuse, Près  du centromère sur le bras court 

e/. o 
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se  trouve le nucléole (N). Le rapport entre l e  bras court et le bras 
long est de l / 1 9 1 e  (fig. 2; pl I photo 2). 

Les chromosoíiies 13 et III sont presque de longueur équivalen- 
te, le preiiiicr reprgsente 30$ et le second 28% de la longueur addi- 
tionnée des trois chTomosolïicso Tous deux sont acrocentriques l e  cen- 
tromère étant déporté vers 1Oun.e des extr&nités, le rapport bras 
court/bras long e s t  de l / l y 4  pour le chroriiosom II et de 1/1,8 pour 
le chromosorne III. Dans les deux cas le centromère (C) nPest pas 
très visible car il est constitu6 d P w e  siinple bande pouvant au pre- 
i n i e r  abord être confondue avec les bandes voisines. Le chroinosome 
possède sur le bras court une zone &. double dilatation appel& dou- 
ble-bulle (ab) et séparée par deux bandes sombres de lgameau de 
Balbiani (r) zone également Qlargie B coloration claire (fig. 4; pl I 
photos 3 et 4) .' Sur le bras l o n g  se trouve le parabalbiani (p) autre 
zone Qlargie mais plus petite et moins nette que la pr6cGdente. Le 
chromosome III est caractérisé par lgextr6mité du bras court Qlargie 
en massue et par la presence juste en dessous d*une zone très peu co- 
l o r é e  appelée 'gBlis'cervg (b) et suivie dwune forte bande sombre (figo 
'7; pl II photos 5 et 6 ) o  

II 

Notons enfin que lgaspect des bandes est très variable selon 
le degré dgétalement, de coloration et selon l e  noyau considér6. I1 
est donc nécessaire dsexaminer en détail plusieurs noyaux dDune meine 
larve avant de leidentifier, 

2.3, Identification des cytotypesc 
2.3.1 o Numérotation, 

Pour étudier plus précisément la succession des bandes on di- 
vise la longueur totale des trois chroniosomes en cent parties en 
ayant soin toutefois que chacune des cent parties soit définie par 
des bandes repérables. On numérote ces parties de 1 à 100 en débutant 
par l e  bras court du chromosome I et en terminant par le bras long du 
chromnosoiw IIII C u e s t  ainsi que le chromosoïiie I est numQrot6 de 1 à 
42, le chromosoi?ie II de 43 B 72, le chroniosome III de 73 8. 100, Lors- 
que lo on cogipare ensuite les chromosoines de larves différentes il 
est plus conxiode de repérer et de numéroter les parties homologues 
afin de mettre en évidence l e s  inversionso 



2.3.2. Les inversions.  

Les cytotypes se  d i f fé renc ien t  par  l a  présence dPinvers ions  
f i x e s  *tinter-spécifiquesP* e t  de plus possèdent une ou plusieurs  in- 
versions f l o t t a n t e s  " intra-spécif iquesqq carac té r i s t iques .  On appel le  
i n v e r s i o n . l e  retournement a lun fragment de chromosome, Rappelons i c i  
que chacun des t r o i s  chromosomes e s t  en r é a l i t é  composé de deux vsen- 
semblesqt de chroinosonies homologues étroitenient appariés  o Lo inversion 
e s t  d i t e  P8fixePs s i  e l l e  e s t  homozygote c 'est-à-dire s i  e l l e  concerne 
l e s  deux "ensembles chromosomi~u~sPP.  L9 inversion e s t  d i t e  ' ! f lot tantePg 
s i  e l l e  e s t  hétérozygote cgest-8-dire  s i  e l l e  concerne uniqueinent 
l g w ?  des deux chroïnosornes, l q a u t r e  consenan t  l a  configurat ion stan- 
dard,  Dans ce dern ier  cas  on observe !Odes boucles dginvers ionsPv,  l e s  
bandes homologues du segment inversé e t  du segiiient s tandard  r e s t a n t  
accolées .  Nous avons représenté  sur l a  f igu re  I l a  formation de l a  
boucle d9invers ion  pour l q i n v e r s i o n  f l o t t a n t e  1158 (Noïiienclature Dun- 
bar-Va jim) chez Nile e En a )  nous voyons l e s  deux qDensernbles chronioso- 
iniquesPv séparés, lpun présentant  LUI seg ien t  invers6 lga ;u t re  r e s t a n t  
glstandardgP. En b)  nous voyons que l9 appariement des deux ensembles 
nécess i t e  l a  formation d P w e  boucle a f i n  que l e s  bandes homolopes 
sBappar i en t ,  

2.3.3. Noiiienclature des  inversions.  

Nous avons u t i l i s é  i c i  dans un  souci de s tandard isa t ion  l a  
même nomenclature que l C Q q u i p e  DLmbar-Vajime. Du moins avons nous 
f a i t  des rapprochements en t r e  les inversions que nous avons person- 
nellement Btudiées e t  c e l l e s  c i t h e s  précédeimiient par ces auteurs .  Nous 
n"avons en e f f e t  pas pu ob-tenfr de renseignements préc is  à ce s u j e t  
malgré de nombreuses t e n t a t i v e s ,  

Ses diverses  inversions f i x e s  ou f l o t t a n t e s  sont  désignées 
pa r  un c h i f f r e  romain I,  II ou III, qui  indique l e  chromosome concer- 
né ,  une l e t t r e  majuscule, S ou L,  qui  précise  s i  Z*ivlversion s e  trou- 
ve s u r  l e  bras  court  S ( s h o r t )  ou l e  bras long II e t  enf in  un  ch i f f r e  
arabe déterminé par lqordre dans l eque l  o n t  é t é  d é c r i t e s  Les inver- 
s ions  down même bras  chromosomique, Par exemple LOinversion IS1 se  
trouve sur l e  bras court  du chromosome I e t  c D e s t  l a  première inver- 
s ion  que l * o n  y a découverte. 
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2.4. Composition du complexe SedamnoSm en Afrique Occidentale, 

En Afrique Occidentale tous les membres du complexe S.dainno 
- sum appartiennent au sous-groupe Nile, Sept cytotypes ont jusquqà 
présent ét6 décrits en Afrique de lQOuest et nous avons personnelle- 
ment étuai6 six dventre eux, à savoir : Nile - Sirba, 
br6, Bille et Yah regroupés en trois paires par Vajiine ( 1 9 7 2 )  compte- 
tenu de leurs affinitgs chromosorniqûes o Le septième, Diéguéra nQ est 
connu pour lvinstant que de son gîte de description au tilali septentri- 

Bandama - Sou- 

onal , 

Le sous-groupe Nile se diff6rencie du sous-groupe Sanje que 
LOon trouve uniquement en Afrique Orientale par la présence des in- 
versions fixes IS1 et I L 3  (Dunbar & 
somes I des différents cytotypes Ouest Africains présenteront donc 
ces deux inversions, 

Vajime, 1971) .  Tous les chromo- 

La forme Bille ne présentant que ces deux inversions fixes 
a 6t6 choisie coimne standard des cytotypes Ouest Africains, Dans son 
dernier rapport Vajime (1972)  donne les différences chromosomiques . 

existant entre les cytotypes et B 1'intGrieur dDun ï&me. cytotype, 
Nous avons cartographié ces inversions afin que quiconque puisse avec 
un peu dOhabitude déterminer les divers cytotypes. Rappelons ici 
brièvement les inversions caractéristiques des différentes formes 
(nous ntavons indiqué que les inversions personnellement observées), 

a) Paire Bille-Yah :: inversions fïxqe. : IS l - IL3 
inversion flottante : ITS6 

inversion flottante : I I L q a  
- fornie Bille : standard POLU I I L  

- forme Yah ; inversion fixe : ILL18 
b) Paire Nile-Sirba : inversions fixes: I S - ~ - I I I ~ - I L ~ - I I I L ~  

inversions flottantes: IS2-IS3--IL2=IIIL7 

inversions flottantes : I I L g - I I I L 6  
- forme Nile : standard pour TIL - inversion fixe: I I I L 2  

- forme Sirba : inversions fixes t IIL8-IIIL2,6 
Paire Bandarna-Soubré: :'Lntrersiouls fixes ~ I S I - I L ~ , ~ - I I L ~ - I I I L Z  ou c 

1 1 1 ~ 4  
inversion flottante : I L 1  - forme Bandaina : inversion fixe : I I L g  

- forme Soubré 
. inversions flottantes: IS3-IS5-IIL6-7 
: inversion fixe : IIL6-7 
inversion flottante : I I I L 2 4  
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Nous voyons qu'il est donc possible dPétablir des cartes de 
détermination des divers cytotypes . 

Si nous considérons tout dPabord le chromosome I, chez le 
standard choisi 'tBillePP et chez vtYahgg il porte uniquement les iiiver- 
sions fixes IS1  et IL3 caractéristiques du sous-groupe Nile 
Eh faisant abstraction pour le moment des inversions flottantes nous 
voyons que la paire Nile-Sirba possède de plus 1Oinversion fixe I L I  
et que la paire Bandama-Soubré diffère du standard par ltinversion 
fixe IL3-6. I1 est donc possible en comparant lgextrêmité du bras 
long du premier chromosome de différencier l e s  trois paires cytotaxo- 
miques. Pour plus de clarté nous avons sur la figure 3 repr6senté cÔ- 
te & côte les extr8iîiit6s du bras long du chromosome 1 des trois pai- 
res, 

deux cytotypes 
Yah, Bille est standard pour la branche longue du II alors que Yah 
possède 1Oinversion fixe IIL.18 qui est flottante chez Bille (fig, 4). 
Notons & ce propos que sur les différentes figures nous nvindiquons 
que l e s  inversions fixes (en trait plein) et les inversions flottan- 
tes correspondantes (en pointillé). Pour la paire Nile-Sirba (fig, 5) 
Nile est considéré comme standard (ou du moins l e  plus proche du 

(fig. 2 ) .  

Le chromosome II peut lui nous permettre dOidentifier les 
lQintérieur d'une même paire, En effet chez Bille- 

standard), Sirba possède lginversion fixe I I L 8  qui est flottante chez 
Nile (pl I photo 4). &fin pour 
version fixe I I L 6  alors que Soubré possède lPinversion fixe IIL6,79 
1Oinversion I I L 7  &ant flottante chez Bandama (fig, 6 ) .  I1 est donc 
possible uniquement avec les chromosomes I et II, de séparer les 6 
cytotypex Qtudibs 

Bandama-Soubré, Bandama possède Itin- 

Le chromosome III donne des informations complémentaires* 
I1 est standard chez Bille-Yah (fig. 7 ) ;  chez Bandama-Soubré il POS- 
sède sur  le bras long 1Oinversion fixe I I I L 4  (parfois I I I L 2  pour Ban- 
dama) ; Nile poss&de I I I L 2  et Sirba I I IL2-6 ;  L I IL6  étant flottante 
chez Nile (pl II photo (fig, a ) ,  

'Pout cela peut se résumer dans le tableau suivant :: 
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IS1 t- IL3 + IL1 . 0 0 0 0 0 0 6 0 . .  Nile-Sirba - I I L 8  absente ou flottante 1 
ou , )~oa,,ooNile 7 

1 1 1 L ~  absente ou flottante) 

- IILQ fixe ) 
et ).OPOOO.O1O.OO.~D.O...~Sirba 
1 1 1 ~ 6  fixe) 

IS1 + 1L3-6 t. I I L g  ,o,.,..o.o~andama-Soubr~ 
..... ,,Bandama - I I I L 4  ou I I I L 2  fixe 

ILL7 absente ou flottante 

- 111L4 I I L 7  fixe .OO.~.OO.OOO.OO.O.OO.o~oubr~ 

Toutes ces inversions ainsi que les diverses inversions flot- 
tantes que nous avons personnellement observées sont regroupees sur 
les qBidiogranmessP des 6 cytotypes: (fig, 9 ) *  Sur ces idiograimes les 
inversions fixes sont figurées sur la gauche et les inversions flot- 
tantes sur la droite, 

Notons enfin que quelques hybrides Nile-Sirba, Bandam-Sou- 
br6 et Bille-Yah ont été observés. En plus des inversions flottantes 
précisées ci-dessus, ils possedent des segments de non-appariement 
situés ailleurs dans le chromosome. Cependant les hybrides Bandama- 
Soubrd ne présenteraient que lDinversion flottante I I L 7  (Vajime 1 9 7 2 ) *  

3, Répartition géographique des cytotypes. 

Nous avons regroupé sur une carte commne les gîtes étudiés 
par Vajime et nous-même .afin dPavoir une vue plus complkte de la 
répartition actuellement connue des divers cytotypes dans notre zone 
dP6tude, (fig. IO.). 

Nous reprenons ces résultats sous forme de tableaux perinet- 
tant d* indiquer les caract6ristiques des différents gîtes indiqués 
sur la carte par des numéros. 
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H N/S = Hybride Nile/Sirba, 
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H B/Y = Hybride Bille/Yah 
H B/S = Hybride Bandam/Soubré 
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A la lecture des ta'deaux de répartition nous voyons que les 
gîtes de savane hébergent principalement les cytotgpes Mile et Sir- 
ba, T r o i s  faits méritent cependant notre attention; la présence du 
cytotype Bille peuplant habituelleinent les rdgions forestières , dans 
la région de Guéna, la reinont6e du cytotype forestier Soubre jusquDau 
niveau du Pont de la Zkraba et la descente de Nile en forêt le long 
du Bandam dans le V Baoulé connu pour être une zone dPinterp6nétra- 
tion de faune et de flore entre forêt et savane. 

En ce qui concerne les gîtes 8. Sodamnosurn iles zones fores- 
tières et préforestikres il est à noter que beaucoup sont peuplés 
par 2 ou 3 cytotypes diff&ren-ts, Au sud-est de la Côte dOIvoire on 
trouve principalenent les cytotypes Bandama, Soubré et Nile alors 
quvau sud-ouest la paire Bille-Yah est pr6doriinante. 

Les cours dOeau principaux ayant en Côte dgIvoire.une orien- 
tation nord-sud, traversent l e s  différentes zones bioclimatiques et 
on observe également une zonation de la distribution des cytotypes 
sur m mgme cours d*eau. Si on descend la Comoé de la région de Bobo- 
Dioulasso jusquPB la mer on trouve successivement Bille et Sirba 8. 
Karfigudla ( N O  7) 
tence dyun foyer de FvBillegl centré autour de Guéna (No 6) )$ Nile et 
Sirba à Folonzo (NO 13) et B Gansé ( N O  24); Sirba disparaît ensuite 
et dans la zone pr6forestikre o n  trouve Nile 2~ Lissolo (NO 28) puis 
Nile e-l; Soubre 8. Kongonaba ( N O  3 1 )  et Nekokro (No 3 2 ) .  Dans la zone 
forestière on rencontre Soubré & Komo6-Denou (NO 33) et Kofi4olikro 
( N O  34) puis plus au ,sud, Bandama et Soubré .& Attakro (No 35)*  

(la présence de Bille &ant B rapprocher de 19exis- 

4. Cytotypes et variations internesv 

Il est apparu au c o u r s  de notre étude que les cytotypes eux- 
memes sont sujets & variation lorsque leur aire de r6partition est 
particulihrement étendue, CPest le cas par exemple pour la paire Nile- 
Sirba dans notre zone d9ktude, Nous ne dissocierons pas l e s  deux 
cytotypes puisquv ils possèdent pratiquement les mêmes inversion flot- 
tantes, Si on Qtudie les inversions flottantes des larves détermi- 
n6es on est frappé par la diversité existant même sur un faible 
échaultillon, A titre d q  exemple nous citons ici les résultats obtenus 
sur 16 gîtes Nile-Sirba r4partis dans toute la zone 6tudiée. Chaque 
numéro correspond .& une larve Qtudiée, en face de chaque numéro est 
indiquée La ou les inversions flottantes observ6es chez cette larve, 

a.. ./a o a, 
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Toutes l e s  inversions f l o t t a n t e s  c i t é e s  sont  indiqu6es SUT 

l e s  idiogramììes bTile-Sirba ( f ig ,  9) e t  sont i l l u s t r é e s  sur l e s  
planches photos  I e t  II, 

Samandéni ( N o  1 ) NaténafNO 2) 

I -  IS^ + 111~7  
2 - IS3 
3 - 0  
4 -’ o 
5 - 1 1 1 ~ 7  
6 - IS3 
7 - 1 1 1 ~ ~  

9 -  IS^ -I- 111~7 
8 - 0  

-lo- o 

‘ 7  - 
2 -  
3 -  
4 -’ 

5 ..- 
6 -  
7 F  
€ 3 -  

9 -  
1 o- 

Pont de l a  Leraba ( N O  I I )  
TRoute Bobo - Perké) 

I33 :+ 
O 

1 1 1 ~ ~  

 IS^ + 111~7  
O 
1 1 ~ 2  I- 111~7 

111~~  
IIIL6 

Gbando ( N o  15). 

I -  IL^ I- 111~7 
2 - IL2 
3 - . o  
4 - 132 4 IL:! + I I L ~  
5 - IL2 

7 -  IL^ + 111~7 
8 -  IL^ + 111~7 
9 I L 2  
IO-  IS^ I-  IL^ + 1 1 1 ~ 7  

6 - IL2  

1 - IS3 
2 - 0  
3 .- 1 1 1 ~ 7  
4 .n 1 1 1 ~ 7  
5 - 0  
6 - IS3 
7 - 0  
O -  ISS^ + 111~7 
9 - 111~7 
10- o” 

Folonzo ( N O  13) 

1 - IS2 
2 - I I L 2  
3 - 111~7 
4 - 133 
5 - 1 1 1 ~ ~  
6 - 111L7 
7 - 0  
8 - IS* + 1 1 1 ~ 6  
9 - 1s2 + 1 1 1 ~ 7  
IO- o 

NaniGnavog-o ( N o  18)  

1 - 0  
2 - IL2 
3 - I L 2  
4 -  IS^ I-  IL^ + 1 1 ~ ~  
5 - 0  
6 - 0  
7 - 0  
8 - IL2 
9 - 1s2 + I S ~  + 1 1 1 ~ 6  
10- o 
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Tawara ( N O  17) 

1 - IS3 -t- I L 2  
2 - 0  
3 - 0  
4 -  IS^ -t- ISS -t- IILE, 
5  IL^ + 111~~  
6 - IS3 + IL2 
7 - 1s2 -t-  IS^ -t- I I L ~  
8 - IS3 
9 - 0  
10- IS2  

BQm ( N O ,  22) 

I - 1s2 3- 111~7 
2 - IILB + 111~7 
3 - IS2 3- I I L 8  
4 -  IS^ -t- ISS 
5 - 111~7 
6 - 0  
7 - 0  
8 - I L 2  
g - 1s2 + 1158 
70- 1s2 + I I L ~  

I - 152 
2 - IS3 
3 - I I L ~  + 111~7 
4 - 0  
5 - I L 2  
6 - 0  

7 - I I L ~  +- 1 1 1 ~ ~  
8  IS^ + 153 
9 -  IS^ -I- 1 1 1 ~ ~  
10- mL2 

Bada (NO 27) 

1 - IS3 3- I I I L ~  
2 - 1 1 1 ~ 7  
3 - 1s3 + 15;~ + 1 1 1 ~ 7  
4 -  IS^ + 111~~  
5 -  IL^ + I I L ~  -t- 111~~  
6 - IS3 + 1 1 1 ~ ~  
7 - 0  
8 - 111~~ 
9 - 111~7  
10: o 

Gansé ( N O  24) 

1 - IS2 
2 -  IS^ t- 1 1 1 ~ ~  
3 - IS2 + IS3 
4 .I 1s2 -t- 111~7 
5 - IILB 3- 111~7  
6 - IS3 + IL2 -I- I I L 8  
7 - IS3 
8 , O  
9 1 1 1 ~ ~  + 111~7 
IO- 1s2 + 1 1 ~ 8  + 1 1 1 ~ ~  

Bui ( N O  29) 

1 - 0  
2 - IS2 + IS3 
3 - 0  
4 -  IS^ -t- 133 
5 - 0  
6 - 0  
7 - 0  
8 - IS3 
9 - 1s2 -t-  IS^ +  IL^ I- 111~7 
10- o 

I n  
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Gangoro ,(No 3 6 )  Bonzi ( N O  3 7 )  

1 i I S 2  

3 -  IS^ .t  IL^ + 111~7 
4 - 1s2 +  ISS^ 
5 - 0  
6 - 0  
7 -  IS^ -f- IL* + 1 1 1 ~ ~  
8 - IS:! + IS3 
9 - I L 2  
I O -  o 

2 - I L 2  + I I L 8  

Asserekro (No 38) 

I - IS2 + I S 3  
2 - I I L ~  -f- 11113 
3 - 0  
4 I* 1 3 2  
5 - I S 2  + I I I L ~  

7 - 1s2 -f- 1 1 1 ~ ~  
8 
9 - 1s2 4 111~7 
10- I S 2  + IIIq 

6 - I I L 8  

1s2 4 IS3 -t- 111L7 

7 - 1s2 -t- 1 1 1 ~ ~  
2 - I I L ~  + 1 1 1 ~ 7  
3 - 0  
4 - zsj + I I L ~  + 111~7 
5 - 111~7 
6 - . I S 3  
7 . -  I I L 8  
8 - 0  
9 - I L 2  f I I L 8  
10- o 

Dimbokro (No 39) 

I - 1 1 ~ 8  + 111~7 
2 - I S 3  4 11I.12 
3 - IS2 + I I L $  
4 - 1 1 5 2  
5 - 0  
6 - I L 2  + I I L 8  + 111L7 
7 - 0  
8 - I I L *  
g -  IS^ + I I L ~  
10- I I L 2  

I1 est bien sûr impossible de tirer des conclusions définiti- 
ves après l’étude d’échmtillons aussi réduits cependant nous pouvons 
faire quelques remarques. Dans les gîtes les plus septentrionaux (Sa- 
inandéni et Naténa) on nga trouvé que deux inversions flottantes: IS3  
et I I I L 7 ,  Au pont de la Léraba et à Folonzo on trouve de plus 1 S 2 9  
ILL2 et I I I L g ,  A Gbando IL2  est prédominante on la retrouve chez 9 
des I O  larves Qtudiées, de plus apparaît pour la première fois I I L o ,  
Ces deux inversions flottantes se retrouvent également 8 Naniénavogo 
et dans les gîtes plus in6ridionaux, Notons également que cOest à Na- 
niénavogo que l’on retrouve pour la dernière fois 111% sur l e  bassin 
du Bandam. Une larve possédant I I I L 6  sera égalenient trouvée 2 Gansé 
SUT la Cornoé, Notons enfin que du nord au sud le nombre de inversions 
flottantes s9accroTt, les cytotypes Nile et Sirba se trouvant 18 h la 
limite sud de leur aire de répartition. Le gîte Bui situé sur la Volta 
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noire paraît également moins riche en inversions flottantes que les 
gîtes situés à la même latitude sur le Bandania et la Comoé. Il serait 
intéressant dOapprofondir cette étude afin de voir si on a réellement 
affaire 8. des populations siïmlidiennes différentes ou soil y a une 
sinple répartition au hasard, 

5 e Cytotypes et rdorphologie o 

196tude morphologique détaillée des larves, nymphes, adultes (mâles 
et femelles) des diffgrents cytotypes, 

Un autre aspect du problème intgressant approfondir serait 

5.1. Larves. 
Nous avons procgdé au montage morphologique des larves étu- 

diees du point de vue cytotaxononique, Aprbs dissection des glandes 
séricigknes, nous plaçons le corps de la larve dans de l'alcool à 70° 
puis durant une journée dans du Xarc-Andr6 enfin nous inontons les 
différentes pikces dans du P,V,A., Sur chaque lame de morphologie se 
trouvent trois lamelles, Lvune recouvre le sclerite anal, la couron- 
ne postérieure de croche%s, l e s  papilles rectales, les ébauches 
branchiales. La seconde recouvre la cuticule de la larve, enfin la 
troisième la capsule céphalique déroulée et l e s  différentes pièces 
buccales. Jusquvh présent nous n'avons pas eu le temps nécessaire à 
une 6tude détaillée et precise des différentes structures cependant 
nous avons pu constater de prime abord une assez grande variabilité 
dans lQaspect morphologique général, Pour illustrer cela nous avons 
photographié dans les même conditions la cuticule larvaire de deux 
spécimens lpun provenant de !Va ( N O  45, cytotype Yah), l'autre dQA- 
houati ( N o  41, cytotgpe Bandama) o La différence daaspect est frappan- 
te. Dans le premier cas ( p l  II photo 7) l e s  tubercules dorsaux sont 
bien d6velopp6s et la cuticule est recouverte de grandes écailles 
denses, dans le second (pl II photo 8) les tubercules dorsaux sont 
inexistants et la cuticule porte de petites &ailles peu denses, 
NOUS avons dessiné les écailles larvaires thoraciques des six cyto- 
types Qtudiés (fig, II) nous pouvons noter qu*elles sont de tailles 
et de formes différentes sans que cela suffise cependant h identifier 
les cytotypes. Nous espérons cependant qu'une étude coiiiplète de mor- 
phologie pourra nous donner des caractères suffisamment nets et cons- 
tants permettant 1Oidentification des cytotypes, 
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I * 5.2, IVyniphes et adultes. 

d Le problème là est différent car pour lPinstant nous ne pou- 
vons pas déterminer directeirient le cytotype d P m e  nymphe ou doun 
adulte. Aucun tissu noa procuré de chromosoiTies satisfaisants? tout 
au plus a-t-il été possible de repérer  des chromosoaies encore visi- 
bles dans les tubes de bklpighi des jeunes nymphesrnais ceux-ci d6- 
génèrent très rapidement et sont inutilisables chez les adultes 
(Quillévéré et Pendriez 1972) o A défaut, nous pouvons travailler dans 
des zones homoghnes du point de vue cytotaxonoiilique et nous pourrons 
rattacher presque B coup sÛr l e s  nymphes e-t les adultes récoltés h 
tel ou tel cytotype, De telles zones sont malheureuseiiient rares, Il 
semble cependant qupm seul cytotype, Yah, soit représenté dans la 
r6gion de Danané 
larves obtenues & partir de femelles pondeuses capturées sur  un g?te 
ou de femelles r4coltées gorgées et maintenues en captivité jusqu9B 
la ponte. Cette dernière mgthode est la plus rigoureuse car chaque 
femelle, puis chaque ponte sont élevées séparément, Ce program" est 
déjh en cours d*exkcution, Reste enfin à trouver de nouvelles techni- 
ques ds Btude des esphces jumelles applicables aux Siinulies coimile p m  
exemple .la chémotaxonoinie (Btude des acides aminés) ( Copeman commo 
pers, ) $  

MC Sheffrey et Lapi, 1971). 

C' 

P 

( N O  44 & 48) ,  Nous pouvons également élever des 

- 

h l  la sérologie (Service 1973) et la radioisotopie (Calaprice, 

- 
5.3. Oeufs, 

Lors de nos élevages nous pr4levons Ggaleinent des oeufs dans 
les différents lots pour une Qtudc fine de la cuticule de ces oeufs 
au inicroscope élec tronique i balayage, afin de déterminer s il exis- 
te une relation entre les cytotypes et lgornenicntation cuticulaire 
des oeufs  (technique de Williams, 1974) o 

6 .- Cytotypes bioécologie et 6pidéiìiiologie o 

Le véritable but de ce prograiïmie nga pas encore été abordé 
puisqu*il consiste finalement à faire la relation entre l e s  cytotypes 
et les diffgrences bioécologiques et épid6miologiyues observ6es. 
Certaines relations ont déjà pu être établies en particulier en ce 
qui concerne lgépidémiologie, De tout temps les auteurs ont souligné 
l e s  diff Grences épidémiofogiques et cliniques de la maladie entre 
les zones de savane et l e s  zones de forêt; la découverte de cytotypes 

F 

i 

c - 
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de savane (Nile-Sirba) et de cytotypes de forêt (Bille-Yah-Bandama- 

Nous avons signalé précédemment la présence dfun foyer de Bille (cy- 
totype forestier) centré autour de Guéna (No 6) en pleine zone de 
savane guinéenne (tableau 1, gîtes 3 B 7). O r  il se trouve que dans 
cette meme région de Guéna luétude du potentiel vec-beur de S.damnoswn _L_ 

a montré lvexistence d9un foyer de transmission de type forestier 
(Philippon c o m o  pers,),Dc même dans la région de Danané oÙ le cyto- 
type Yah est seul représenté, a B t B  notée une certaine tendance des 
femel les  h la zoophilie (Philippon, Séchan et Pendriez, 1971) (ta- 
bleaux et 6, gîtes 44 à 48) ,  

e Soubré) pourrait permettre dPexpliquer en partie ces différences, - 

b' 

c 

A Taabo ( N O  40)9 les  feinelles locales (cytotype N i l e  présent) 
transinettent bien le parasite de savane soudanienne, alors que chez 
l e s  femelles de la région de Vfa ( N O  45, cytoty-pe Yah), le développe- 
ment de la mgme souche dFOnchocerca volvulus est abortif (Philippon, 
com. pers,). Notons enfin que Nc Crae a observé des différences 
écologiques entre les cytotypes Est-Africains 

piqÛre (hlc Crae, 1966, 1969)o 

c 

principalenent en ce 
F qui concerne leurs préférences trophiques et leur comportement de 

G 

Tous ces faits concordent donc et prouvent s9il en était 
besoin la nécessit6 absolue de pouvoir rattacher les femelles pi- 
queuses aux diff 6rents cytotypes (cf o chapitre V). 

i 

7. Discussion, 
7. I o Cartes chroiliosomiques o 

Si nous comparons l e s  cartes que nous avons obtenues avec les 
idiogrammes de Nile et Bandama précédemnent publiés nous constatons 
l'identit6 presque parfaite des inversions observées exceptiori faite 
bien sÛr des inversions flottantes que nous nPavons indiquées quDa- 
près observation personnelle Les cartes chromosomiques sont cepen- 
dant sujettes h variation col!tpte-tenu de lgaspect variable des bandes 
et du coefficient dqerreur dÛ B leur interprétation. Certaines in- 
versions peuvent egalement passer inaperçues et pour s*en convaincre 
il suffit de comparer lvidiograrnme de Nile publié par Dtmbar en 1966 
e t  celui publié par Dunbar e t  Vajiine en 1971, S u r  le premier sont in- 
diquées une inversion fixe (IL1) et 5 inversions flottantes sur le 
second 4 inversions fixes (13.1,  IL^^ ILqp IIIL2)et IO inversions 
flottantes, 

- 
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Actuellenient l9 étude des bandes chroniosoiniques reste délica- 

te et bien des points sont B Bclaircir. Vajime &rit par exemple 
dans son dernier rapport (1972) OpLa forme Yah est principalement ho- 
mozygotc pour IILc, et il y ap dans la plupart des r&gions, de rares 

flottante remarquable IL12 qui fait défaut chez gvBillecPcvr En clair 
cela signifie qupil riges% pas possible de différencier Yah de Bille 
puisque IILs est flottante chez Bille et parfois chez Yah et que 
IL12 est aussi flottante, On ne peut baser une identification sur la 
présence ou lVabsence dPune inversion flottante ou alors nous pouvons 
considber quoil existe uno cinquantaine de cytotypes en Afrique Oc- 
cidentale, Pour notre part nous considérons que si IIL8 est absente 
ou flottante on a affaire à Bille et que si IU8,est fixe on est en 
présence de Yah.  

hétérozygotes avec le standard IIL. Cette forine possède une inversion 

Zn ce qui concerne la paire Bandaina-Soubré, Vajime cite IL3-6 
comme inversion fixe caractéristique mais la cite également parmi les 
inversions flottantes de cette paire ce qui ne peut être quvune er- i 
reur de dactylographie, Pour s6parer Bandanla de Soubré, Vajime est 
égaleinent très circonspect puisquDil &rit OpLa forme Bandama est en 
- majorité homozygote pour IIL6 et comprend cpelques hétérozygotes 
ILL6 / IIL6-7 Gans la zone forestière de Cate dvIvoirevv, Pour Soubré 
il écrit; PPCette forrie est principalement homozygote pour 11Lg-7 à 
l’exception de rares hét6rozygotes trouvés dans la zone forestière 
de Côte dRIvoireff. Il nous parait plus c l a i r  de considerer les larves 
poss&.nt IIL6 fixe come  Bandama et celles possédant II&g-7 fixe 
Co”? Soubré les hétérozygotes IIL6 / IIL6-7 &tant des hybrides, 

Enfin en ce qui  concerne Nile-Sirba Vajime Qcritr: V e s  deux 
formes diffèrent de Bille par les inversions fixes IL1 et III52 et 
un complexe d’au inoins trois phases indéterminées dans IILoq9 Une 
fois de plus lPinterpr6tation des bandes paraît bien probl&iique. 
Pour notre part nous consid6rons le ILL  de Nile coime standard en 
attendant une étude plus complète, I1 appara?t peu probable que cette 
Qtude puisse être men& å bien par les m6tliodes traditionnelles, c o est 
pourquoi nous essayons actuellement dsappliquer 19anaLyse photoiné- 
trique e t  informatique & lwQtude de la succession des bandes chro- 
inosoiniques, afin de disposer d*effectifs statistiqueaient significa- 
tifs, 
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7,2: Répartition des cyt-otypes, 

La carte de répartition dont nous disposons actuellement est 
bien s62 insuffisante et d9icila fin de 1974 nous pensons pouvoir 
combler la plupart des lacunes et avoir une couverture satisfaisante 
de notre zone d06tude, I1 sera aussi nécessaire après cette étude 
générale de rkpartition de passer une étude plus fine et complkte 
de 1a.répartition des cytotypes B lvint6ricur d'un même gîte et aux 
différentes saisons. Cela ne pourra être abord6 que parallèlement à 
1'' étude Qcologique, I1 faudra également Btudier des Qchantillons plus 
importants sur .les gîtes afin de les inventorier complètement, Lvex- 
tension de la cartographie géographique des cytotypes serait égale- 
ment utile dans la perspective du Programne de Lutte contre 190ncho- 
cercose dans le bassin des Volta, 

7.3. Cytotypes et variations internes. 

L8. aussi il faudrait étudier trBs soigneusement la réparti- 
tion des diverses inversions flottantes d9un meme cytotype o h  d * m e  
m&ne paire h lPint8riew, dvun gîte et les variations possibles au 
c o w s  de l'année, Nous pourrons 6tudier dès 8. prhsent sur les larves 
d9 élevage les vaTiation9 possibles du spectre des inversions flottan- 
tes d'une m$me population. I1 faudra faire la relation entre les di- 
verses combinaisons d9inversions flottantes observ6es et w e  hypothé- 
tique adaptation B un milieu déterminée 

7.4.Cytotypes et morphologie 0 

Ce problem est particulièremnt intekessant car sa solution 
perinettrait 1 * identification rapide de t o u s  l e s  stades de développe- 
ment du vecteur mais il est aussi particulièrement difficile à résou- 
dre car si nous disposons de quelques données de dGpart, il ne faut 
pas perdre de vue que les caractères morphologiques sont rarement 
constants dans une espèce 8. large distribution coìme S,daimosmn so l ,  . 
Lgétude de la morphologie devra donc porter sur un noiîibre suffisariment 
important dqindividus de chaque cytotype et répartis sur toute lDaire 
occupée par ce cytotype, De plus le problème dPidehtification des 
stades autres que les larves aux derniers stades se  pose de façon 
aime, De nouvelles méthodes seront sans doute nécessaires pour pal- 
lier l e s  lacunes de la taxonomie classique et de la cytotaxonoinie, 

o o J e  o o 
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7ti5* Cytotypes, bioécologie et épidéiniologie, 

Dès 1975 nos efforts porteront principalement sur ce problè- 
me qui reste nous Ifavons dit le but essentiel de ce programme de 
recherche, 

Les relations déjà é-tablies serviront de base B la suite de 
ce travail qui devra recouvrir tous les doniaines dvgtude possibles du 
vecteur h savoir ; biologie, Qcologie, pouvoir vecteur, sensiblité 
aux insecticides e t  aux parasites etc,,. etc,,, Ce travail sera 
recoup6 en partie par les programmes de reclierches actuellement en 
cours ou prévus dans un proche avenir, auxquels il servira de base 2 

étude du parasitisine par Nerinithidae sensibilité aux insecticides 
pouvoir vecteur des populations siinulidiennes 6chantillonnage des 
populations, Qcologie des stades prsirnaginaux des siiiiulies étude 
dPOnchocerca volvulus. 

8, Conclusion, 

Les résultats obtenus & ce jour permettent dsesp6rer un dé- 
veloppenent important du prograimie d Q  Qtude cytotaxonoinique * 

Les cartes chroinosoiniques don% nous disposons actuellement 
permettent- lPidentification des différents cytotypes et lPétude de 
leurs variations internes, Ces cartes seront conplétées dès que pos- 
sible par utilisation de la photomgtrie et de l’inforriatique. 

La répartition des divers cytotypes est d6jà  connue dans ses 
’ grandes lignes, Duici fin 1974 nous aurons une couverture satisfai- 
sante de la zone étudiée, 

L*&ude des variations internes des cybotypes, de leurs rela- 
tions avec la morphologie, la bioécologie e t  l*épidéiïiiologie de 
1Ponchocercose est d6jh en cours ou sera entamée prochainement, 

Le démarrage du prograrml-e de lutte contre Srdamosun s.1, en 
b zone de savane duAfrique Occidentale donnera une accélération cer- 

taine aux prograuiaes de recherche fondamentale et appliquée concer- 
nant le vecteur et permettra lfapplication dc nouvellestechniques 
d‘étude aux problènies les plus délicats & résoudre, 

“I 

\ 
* 
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